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- Monsieur le Président, 
- Excellences, Mesdames et Messieurs les Ministres, 
- Mesdames et Messieurs, 
 
C’est pour moi un insigne honneur et un privilège de prendre la parole 
devant cette auguste assemblée d’éminentes personnalités.  
 
Tout d’abord, permettez-moi, au nom du Président de la Commission 
de l’Union Africaine, Son Excellence Professeur Alpha Oumar KONARE, 
de vous exprimer les sincères remerciements et la profonde gratitude 
de la Commission, pour l’avoir associée à ce symposium des Nations 
Unies sur l’hydroélectricité et le développement durable.  
 
La Commission de l’Union Africaine voudrait saluer ici les Autorités de 
la République Populaire de Chine, ainsi que le peuple de ce beau pays, 
pour l’accueil chaleureux dont nous bénéficions depuis notre arrivée à 
Beijing et pour les efforts consentis pour abriter cette Conférence. 
 
L’Union Africaine apprécie à sa juste valeur l’excellente amitié qui a 
toujours existé entre la Chine et les pays Africains, et la grande 
contribution que la Chine ne cesse d’apporter aux efforts de 
développement du continent. A ce propos, il conviendrait de rappeler 
la 2ème Conférence Ministérielle du Forum sur la Coopération Chine-
Afrique, tenue en décembre 2003 à Addis Abéba, capitale de l’Ethiopie, 
siège de l’Union Africaine.  
 
Nos remerciements vont également à l’endroit du Département de 
l’Economie et des Affaires Sociales des Nations Unies. 
 
 



 2

Excellences, 
Mesdames et Messieurs, 
 
Comme vous le savez, l’approvisionnement régulier en énergie 
abordable constitue l’un des meilleurs moyens de lutte contre la 
pauvreté.  
 
Compte tenu de son importance pour les familles dont elle couvre les 
besoins domestiques et pour les installations industrielles et les 
systèmes de transport qui en consomme massivement, l’énergie 
constitue un élément clé à prendre en considération dans la 
formulation de toute politique de développement dans le monde. 
 
La situation dans le secteur de l’énergie en Afrique est surtout 
caractérisée par le paradoxe flagrant entre l’importante potentialité 
existante et le faible accès des populations à l’énergie. Cette situation 
s’explique principalement par une pénurie de capacités techniques et 
financières pour assurer l’exploitation des ressources énergétiques et 
leur utilisation optimale, ainsi que l’insuffisance des interconnexions 
des réseaux.   
 
Excellences, 
Mesdames et Messieurs, 
 
La tenue de ce symposium sur l’hydroélectricité constitue pour l’Afrique 
un événement très important. 
 
En effet, au moment où le secteur pétrolier, qui a été longtemps et qui 
demeure encore la source principale d’approvisionnement en énergie, 
connaît une augmentation significative des prix et des problèmes 
environnementaux, les énergies renouvelables constituent une des 
meilleures alternatives pour le futur. 
 
Pour l’Afrique en particulier, les coûts élevés d’électricité générés par 
les sources traditionnelles, l’obligent à s’orienter vers l’exploitation des 
énergies renouvelables en vue de promouvoir son accès à une large 
majorité de population et d’assurer le développement et la 
modernisation des pays. 
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Excellences, 
Mesdames et Messieurs, 
 
Ce symposium sur l’hydroélectricité se tient à un moment important 
pour l’Union Africaine.  
 
Je voudrais saisir cette opportunité que m’offre ce forum pour dire 
quelques mots à propos de cette Organisation Continentale. 
 
L’Union Africaine, au nom de laquelle j’ai le privilège de prendre la 
parole et qui a été lancée en 2002, a en charge le développement 
économique, social et culturel, la promotion de la paix, de la sécurité 
et de la bonne gouvernance ainsi que l’accélération du processus 
d’intégration du Continent. 
 
En créant l’Union Africaine et en adoptant le Nouveau Partenariat pour 
le Développement de l’Afrique (NEPAD) en tant que programme clé de 
l’Union, les Chefs d’Etat Africains on fait preuve de leur détermination 
et de leur engagement à propulser l’Afrique dans le nouveau 
millénaire. La mise en place de l’Union Africaine et la mise en œuvre 
du NEPAD sont essentielles pour la réalisation de la vision commune 
« D’une Afrique intégrée, prospère et en paix, tirée par ses 
citoyens et constituant une force dynamique sur la scène 
mondiale ». 
 
Dans le domaine de l’énergie, le défi de l’Union Africaine et de son 
programme NEPAD consiste à mettre en place une infrastructure 
énergétique intégrée, permettant de mettre en valeur les ressources 
énergétiques du Continent afin de fournir une énergie fiable, 
abordable, capable de stimuler le développement économique et 
d’améliorer le niveau de vie des populations du Continent, tout en 
veillant à une protection durable de l’environnement.  
 
Dans cette perspective, l’Union Africaine entend promouvoir les 
énergies renouvelables, en appuyant la mise en œuvre des projets 
régionaux de grands barrages hydroélectriques. Le projet du barrage 
Grand Inga sur le fleuve Congo en République Démocratique du 
Congo, constitue l’un des grands projets prioritaires planifiés par 
l’Union Africaine et le NEPAD. Sa réalisation devrait assurer 
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l’alimentation en énergie pratiquement de l’ensemble du Continent 
Africain. 
 
L’Union Africaine entend également appuyer le développement des 
pools sous-régionaux d’échanges d’énergie électrique et 
l’interconnexion des réseaux d’électricité afin de disposer à terme, d’un 
réseau de transmission interconnecté à l’échelle du Continent.   
 
Parallèlement, malgré la faible utilisation des autres sources d’énergie 
renouvelable, l’Union Africaine va promouvoir également leur 
développement, car se sont des énergies à prendre réellement en 
compte particulièrement dans le cadre de l’électrification des zones 
rurales. 
 
Excellences, 
Mesdames et Messieurs, 
 
Cette auguste Assemblée est composée, comme je l’ai déjà dit, 
d’illustres personnalités dans le domaine de l’hydroélectricité. Je ne 
doute pas que la Conférence formulera des recommandations 
appropriées qui, je l’espère, donneront une nouvelle impulsion au 
développement de l’hydroélectricité dans les pays Africains. 
 
L’Union Africaine jouera son rôle de plaidoyer auprès des institutions 
financières internationales et des partenaires au développement, en 
vue de mobiliser les ressources nécessaires au financement des projets 
régionaux intégrateurs hydroélectriques et à la mise en place des 
mécanismes susceptibles de promouvoir le développement des autres 
sources d’énergie renouvelable. 
 
Je souhaite plein succès au Symposium et vous remercie pour votre 
aimable attention. 
  


